
 

 

COMMUNIQUÉ DE PRESSE 

Neuchâtel, le 12 août 2021 

Découverte d’un vestige alpin de 15'000 ans à Neuchâtel 
 

L’équipe d’un chantier de construction a excavé par hasard un gros bloc erratique de 

55 tonnes dans les hauts de Neuchâtel. Pour éviter que ce monument naturel âgé de 

15 millénaires ne finisse en poussière, les autorités de la Ville de Neuchâtel ont décidé 

de le conserver et de lui trouver un lieu d’exposition en plein air. C’est donc non loin 

de là, sur le giratoire des Trois-Chênes, que sera prochainement accueilli ce témoin 

important de l’ère glaciaire, le temps de lui préparer un lit de moraines et d’herbes 

alpines. 

 

C’est une histoire dans laquelle technologie de pointe et sédiments antédiluviens se 

touchent du doigt. Dans le cadre de la construction d’un data center du Service infor-

matique de l’Entité neuchâteloise (SIEN) aux Cadolles, un bloc erratique d’environ 20 

m3 a été dégagé par l’équipe en charge de l’excavation. « Il n’est pas aussi grand que 

la Pierre-à-Bot tout proche, mais il fait toutefois partie des gros blocs erratiques de 

la région ; en ce sens c’est une découverte exceptionnelle, et une œuvre d’art naturelle 

qui mérite d’être exposée aux yeux du public », s’enthousiasme Mauro Moruzzi, con-

seiller communal en charge du développement durable. 

Vue sur les Alpes 

Face à la perspective d’un concassage, les autorités communales ont rapidement ré-

agi, prenant en charge son sauvetage et lui ménageant une retraite à l’air libre, 

quelques centaines de mètres plus haut, sur le giratoire des Trois-Chênes qui fait la 

jonction entre les routes de Valangin, de Fenin et de Pierre-à-Bot et qui est la porte 

d’entrée nord-ouest de la ville. L’espace central sera transformé ces prochains jours 

en un écrin minéral constitué de moraines locales et de végétaux alpins, rappelant 

l’origine du bloc erratique. En attendant celui-ci repose à proximité du rond-point. 

« De son nouveau logis, ce vieux voyageur de pierre aura une vue imprenable sur ses 

Alpes natales ! » sourit le conseiller communal, qui ajoute : « Et pour la ville millénaire, 

c’est une façon élégante de valoriser le cadre naturel sur lequel elle s’est bâtie. » La 



 2/2 

découverte de cette pierre ouvre également un champ de possibles investigations 

scientifiques. 

Les blocs erratiques sont des fragments de roche d'origine alpine, abandonnés par les 

glaciers lors de leur recul il y a plus de 10'000 ans. Pendant la période glaciaire, l’en-

semble du littoral neuchâtelois était pris dans les glaces jusqu’à la hauteur de Pré-

Louiset (986 mètres d’altitude). Outre l’imposante Pierre-à-Bot, qui contribua à fonder 

la théorie glaciaire au XIXe siècle, la ville de Neuchâtel abrite aussi la pierre du 

Chanet, et le littoral neuchâtelois recense plusieurs autres blocs erratiques décou-

verts à Bôle et Gorgier St-Aubin. 
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